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Le recteur de l’UCAD, Ahmadou 
Aly Mbaye, a présenté, samedi, à 
la DG du FMI, Kristalina Georgie-
va, le laboratoire de photonique 
quantique, d'énergie et de 
nano-fabrication, a constaté 
l'APS. Le laboratoire présenté à 
Mme Georgieva effectue des 
travaux de recherche sur les 
batteries destinées à stocker de 
l'énergie à partir de la biomasse 
(coque d'arachide, peau). "Ce qui 
m'impressionne, c'est de voir 
comment, à travers les sciences 
physiques, elle (UCAD) pourrait 
contribuer à la résolution d'un des 
problèmes les plus impérieux du 
monde", a réagi la directrice géné-
rale du FMI
. 

Sud Quotidien

L'UCAD présente son 
laboratoire d'énergie 

et de nano fabrica-
tion à la DG du FMI 

Telle est la dénomination de la 
nouvelle plateforme virtuelle 
créée par notre compatriote Rah-
matoulaye Fall pour aider les 
parents d'élèves à mieux suivre 
l'éducation de leurs enfants. L'ou-
til a été officiellement lancé, le 
samedi 11 décembre, à Dakar. 
Enseignante-psychopédagogue, 
la quarantaine révolue, Rahma-
toulaye Fall qui vit au Canada, 
s'appuie sur la psychopédagogie 
pour accompagner l'enfant à 
exploiter pleinement son potentiel, 
quelles que soient ses spécifici-
tés. Une façon, pour elle, de « 
réinventer la manière d'enseigner 
et d'éduquer les enfants », à 
travers les réseaux sociaux. 

Le Soleil

«La Classe de 
Rahma» : Une 

plateforme vir-
tuelle pour le suivi 

des élèves 

Le Programme Abe Initiative du 
Gouvernement japonais, lancé en 
2013, a permis la formation de 
1500 jeunes africains dont 71 
Sénégalais. Parmi les Sénégalais 
bénéficiaires, certains ont créé leur 
entreprise, d'autres ont été recru-
tés par des sociétés japonaises 
établies en Afrique ou sont retour-
nés dans le secteur public ou privé 
sénégalais. Le vendredi dernier, 
lors d'une séance de compte 
rendu, à Dakar, d'anciens partici-
pants qui constituent « des ponts 
entre les deux pays », selon l'am-
bassadeur du Japon au Sénégal, 
M. Arai Tatsuo, ont démontré 
l'importance de ce perfectionne-
ment au pays du Soleil levant. 

Le Soleil

« Programme Abe Ini-
tiative » du Japon : 

Des boursiers sénéga-
lais magnifient la per-

tinence 
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La promotion de 1999 de la faculté 
des Sciences juridiques et 
politiques (FSJP) de l'UCAD s'est 
entretenue, lundi 6 décembre, avec 
les jeunes diplômés en droit. 
Regroupés dans une association 
dénommée Promo'99, ces anciens 
promotionnaires s'engagent à 
accompagner les jeunes vers les 
possibilités d'emploi après le 
diplôme. Après plus d'une décennie 
où chacun faisait son petit bon-
homme de chemin, 300 anciens 
étudiants de la faculté des 
Sciences juridiques et politique 
(FSJP) jugent utile de servir 
l’UCAD, leur lieu de formation. 

EnQuête

RENCONTRE ENTRE 
PROMO'99 ET 

JEUNES DIPLOMÉS 
DE LA FAC DE 

DROIT 

Victime d'une sorte de déforma-
tion de sa sortie, le week-end 
dernier lors de son passage au 
Jury du dimanche d'l-Radio, sur le 
niveau des enseignants en fran-
çais, Mamadou Diop Decroix 
reprécise sa pensée. Selon lui, « 
une page Facebook intitulée la 
cellule pédagogique du M.E.N. a 
malencontreusement désorienté 
quelques enseignants à propos 
de ma position sur la langue fran-
çaise comme véhicule par lequel 
les savoirs sont dispensés dans 
nos écoles ». Une publication qui, 
soutient-il, lui donne l'occasion de 
revenir sur la question « à l'inten-
tion de ceux qui n'ont pas eu le 
temps d'écouter l'émission ». 

Walf Quotidien

Faible niveau des 
enseignants en 
français : DE-

CROIX précise sa 
pensée 

Le gouvernement a du pain sur la 
planche. Il devra régler la lanci-
nance question des accords signés 
avec les syndicats enseignants et 
qu'il peine à appliquer. Cela est 
d'autant plus important que les 
syndicalistes se sont radicalisés en 
annonçant à partir de ce jeudi un 
débrayage suivi, ce vendredi, 
d'une grève totale et d'un boycott 
des évaluations et autres activités 
pédagogiques. 

L'As

DEBRAYAGE, 
GREVE 

TOTALE ET 
BOYCOTT DES 

EVALUA-
TIONS 
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Directeur exécutif de la 
COSYDEP, Cheikh MBOW 
évoque dans un entretien avec Le 
Quotidien, les prochaines élec-
tions locales. Il invite les acteurs à 
respecter la neutralité politique de 
l’institution scolaire. « Les élèves 
doivent être épargnés des jeux 
d’acteurs. Si chacun fait de l’édu-
cation sa priorité, l’école serait 
au-delà des préoccupations parti-
sanes qui l’éloignent de ses 
missions principales : éduquer et 
former. » Il est également revenu 
sur les cantines à l’école.   « La 
‘’cantinisation’’ est l’occupation de 
l’environnement de l’école par des 
boutiques et autres cantines. Les 
conséquences sont nuisibles à la 
quiétude et à la sécurité requises 
pour des enseignements de quali-
té. »

Le Quotidien

Cheikh Mbow, Co-
sydep : « Les élèves 

doivent être épargnés 
des jeux d’acteurs »

La Directrice de ANPECTP, Mai-
mouna Cissokho Khouma, a 
procédé, jeudi, à Louga, au lance-
ment des travaux de construction 
de la case des tout-petits de 
Ndlang Bambodj, dans la com-
mune. Ceci dans le cadre du 
programme de construction de 40 
cases des tout-petits d'un coût 
global de 2,8 milliards de F Cfa. 
La Directrice, a posé l'acte un du 
projet de construction de la case 
des tout-petits de Ndiang Bambo-
dj, un sous-quartier de Santhiaba, 
dans la commune de Louga. 

                                                                                                                                                                                                                
Le Soleil

Thierno Amadou Néné Diallo, 
étudiant, Ibrahima Thiam et 
Assane Ndour en licence 3 n’ont 
pas fait face, jeudi, au Conseil de 
discipline de l’Université Alioune 
Diop de Bambey. La conviction a 
été tout simplement reportée sine 
die. Les autorités n’ont pas été 
bavardes sur les raisons de ce 
report. Ce qui porte à croire qu'il y 
aurait eu pressions au sommet. 
Dans tous les cas, si cette déci-
sion est prise pour amorcer un 
dégel entre le recteur et les 
étudiants, rien n’est véritablement 
acquis. La colère est toujours 
vivace chez les étudiants qui 
attendent que toutes les convoca-
tions soient annulées tout comme 
les sanctions déjà prononcées, en 
plus de la libération de 
quelques-uns de leurs cama-
rades...

                                                                                                                                                                                                            
Dakaractu

La construc-
tion de 40 
cases des 

tout-petits 
lancée à Louga 

UADB : Convoca-
tion reportée des 

03 étudiants… 
Y-a-t-il eu pression 

au sommet ?
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La contestation ne faiblit pas, à 
l'université Alioune Diop de 
Bambey. En conférence de 
presse, mercredi, les étudiants ont 
demandé la libération des trois 
étudiants arrêtés et déférés à 
Diourbel. Pour eux, c'est une 
condition non négociable et sine 
qua non pour une participation 
aux négociations. Les étudiants 
exigent aussi le départ des forces 
de l'ordre de l'université, le retour 
aux deux sessions, la remise en 
place de la coordination des 
étudiants, mais aussi et surtout 
toute la lumière sur la mort de 
Badara Ndiaye, mort d'une intoxi-
cation alimentaire, selon eux. 

                                                                                                                                                                                                               
EnQuête 

UADB : Les étu-
diants demandent 

la libération de 
leurs camarades 

arrêtés 

Le Président de l’UNAPEES, 
Abdoulaye Fané, déplore le 
mutisme du Ministère de l'Ensei-
gnement supérieur, de la 
Recherche et de l'Innovation sur 
la crise qui secoue les universités 
publiques. À son avis, la tutelle 
dispose, aujourd'hui, des leviers 
qui peuvent servir de cadre 
d'échange et de concertation pour 
trouver des solutions aux ques-
tions soulevées par les étudiants. 
« Le Ministre doit sortir de son 
silence pour activer les organes 
habilités comme les médiateurs 
des universités ainsi que les 
parties prenantes telles que les 
associations de parents d'élèves 
et d'étudiants pour prévenir les 
crises cycliques notées », a affir-
mé le Président de l'UNAPEES. 

                                                                                                                                                                                                                
Le Soleil

« La COSYDEP recommande aux 
autorités de saisir à temps les 
alertes lancées mais aussi les 
opportunités qui s’offrent au 
système telles que les vacances 
scolaires et les moments d’accal-
mie pour anticiper efficacement 
les perturbations. Il n’y a pas de 
doute que la pacification de 
l’espace scolaire nécessite un 
dialogue permanent, franc et 
inclusif. Ce qui suppose l’organi-
sation régulière de rencontres 
techniques sectorielles érigées en 
règles et un monitoring objectif 
des décisions. »

Crise universitaires : 
Des parents d'élèves 

déplorent le mutisme 
de la tutelle 

Crise à 
l’école : Les 
recomman-
dations de 
la Cosydep



Avec une année 2022 qui s'an-
nonce chargée, la COSYDEP 
prévenante, voudrait au moins 
amortir les répercussions néga-
tives sur l'enseignement natio-
nal. Élections locales et législa-
tives, grèves intempestives et 
violences, Coupe d'Afrique des 
nations, etc., tous les ingrédients 
sont réunis pour une année sco-
laire instable. Consciente de ce 
fléau qui menace considérable-
ment l'école sénégalaise, la 
Coalition a voulu prendre les 
devants. "Cette année est parti-
culière. Déjà, au premier 
trimestre, les grèves font rage 
dans l'école. (…) Nous avons 
donc décidé d'alerter", constate 
Hélène Rama Niang, Présidente 
du conseil d’administration de la 
coalition. 
                                                                                                                                                                                                               
EnQuête

PERTURBATIONS à 
l’école : Ces menaces qui 

planent sur 
l’année 2022 

"Il faut souligner que toutes les 
universités publiques de notre 
pays sont interconnectées à 
Internet, que des réseaux wifi 
ont été déployés sur les 
campus pédagogiques et dans 
les campus sociaux, et que 
toutes les universités ont été 
dotées d’équipements pour la 
production de cours en ligne 
du projet Smart Sénégal mis 
en œuvre par l’ADIE, avec 
l’appui de Huawei", a affirmé le 
Pr. Olivier Sagna, Directeur 
des études et de la coopéra-
tion (DEC) de la Direction 
générale de l'Enseignement 
supérieur (DGES) du MESRI. 
C'était lors de la cérémonie de 
Remise de prix de Huawei ICT 
Competition Sénégal 2021.

Seneweb

"Toutes les universi-
tés publiques du 
pays sont inter-

connectées à Inter-
net" (Pr. Olivier 

Sagna)

Après le débrayage observé, ce 
jeudi, le SAEMS et le CUSEMS 
ont observé une grève totale, 
ce vendredi 17 décembre, sur 
l'étendue du territoire national. 
Dans un communiqué conjoint 
publié, hier, ces syndicats d'en-
seignants entendent pousser le 
Gouvernement à passer à l'ac-
tion pour une matérialisation 
totale des accords signés le 30 
avril 2018. « Pour un suivi plus 
rigoureux des plans d'actions, il 
est demandé aux responsables 
de produire des statistiques 
précises pour informer objecti-
vement sur le niveau d'observa-
tion des mots d'ordre », a-t-on 
indiqué dans le document. Ils 
appellent aussi au boycott de 
toutes les évaluations, des acti-
vités sportives et des cellules 
pédagogiques dans tous les 
établissements.

                                                                                                                                                                          
Le Soleil

APUREMENT DES AC-
CORDS : Le SAEMS et le 

CUSEMS poursuivent leur 
plan d'actions 
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Dans son entretien avec Le 
Quotidien, Cheikh Mbow le 
Directeur exécutif de la 
Cosydep est revenu sur la 
marchandisation de l’éduca-
tion. « Une de nos études a 
révélé que les établissements 
privés de l’échantillon sont ma-
joritairement à but lucratif 
(84%) et font des bénéfices 
(60%). Moins de 20% des 
écoles comptent 15% d’agents 
qualifiés. 74% des parents 
interrogés déclarent scolariser 
leurs enfants en écoles privées 
non pas par choix mais par 
obligation. 26% des écoles 
étudiées sont reconnus, 69% 
sont autorisés et 5% non auto-
risés. » 

Privatisation 
: les chiffres 

de la mar-
chandisation 

de l’école

Un collectif s’est constitué à Matam 
pour réclamer un site seul pour 
l’université. Le collectif était en 
conférence de presse mardi 14 
décembre. « Lors du CRD tenu le 
29 octobre 2021 à Matam sous la 
présidence du ministre de l’ensei-
gnement Supérieur, de la recherche 
et de l’innovation, il nous a été 
donné de constater : l’idée d’implan-
ter l’université sur quatre sites. Ce 
qui ne cadre ni  à la promesse de 
monsieur le Président de la répu-
blique Macky SALL ni  à la proposi-
tion de la commission des experts 
dirigée par monsieur le recteur 
Amadou Aly Mbaye, encore moins 
aux attentes  des populations de la 
région de Matam.

Senescoop

Matam : Un 
collectif dit 
non à une 
université 
multi-sites

L’Université virtuelle du Séné-
gal (UVS) a lancé un pro-
gramme de formation destiné à 
donner les compétences numé-
riques à 80 000 jeunes à l'hori-
zon 2026. Dénommé, « Forma-
tion ouverte pour le renforce-
ment des compétences pour 
l'emploi et l'entrepreneuriat 
dans le numérique (FORCE-N) 
», il est lancé en partenariat 
avec la Fondation MasterCard. 
Le programme est structuré 
autour des quatre compo-
santes, à savoir : la formation et 
la préparation aux normes inter-
nationales en matière de com-
pétences certifiées dans les 
métiers du numérique, l'accom-
pagnement à l'insertion profes-
sionnelle, l'entrepreneuriat 
dans le numérique…

Agence Ecofin 

Formation numé-
rique : L’Uvs lance 

un programme 
ciblant 80 000 jeunes
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« La commission en charge 
des sites avait recommandé 
qu’il y ait plusieurs sites, après 
restitution, nous n’avons pas 
jugé nécessaire de retenir ce 
modèle à plusieurs sites. Donc 
le modèle que nous allons pré-
senter au gouvernement au 
début du mois de janvier, au 
président de la République 
aussi – nous l’espérons - , c’est 
un modèle qui fait référence à 
la déclaration du président au 
mois de juillet à Matam pour un 
site. Donc nous avons retiré la 
proposition que nous avions 
faite d’avoir plusieurs sites, 
parce qu’on s’est rendu 
compte que c’était extrême-
ment difficile à mettre en 
œuvre.
 

Seneweb

Université de 
Matam : Les pré-
cisions du rec-
teur de l’Ucad

Le recteur de l’université Alioune 
Diop de Bambey (UADB) s’est dit 
mardi ouvert au dialogue pour 
mettre fin aux perturbations notées 
ces derniers jours dans cette institu-
tion universitaire située dans la 
région de Diourbel (centre). "Nous 
sommes ouverts à tout ce qui peut 
ramener la paix dans notre institu-
tion. On négocie toujours, et on 
dialogue pour essayer d’expliquer 
cette situation qui s’impose à tout le 
monde" a-t-il dans un entretien avec 
l’APS. Selon lui, les instances de 
décision de l’UADB sont en relation 
avec les étudiants grévistes pour 
trouver les voies et moyens pour 
mettre fin à ces perturbations.

 APS

Grève à 
l’UADB : Le 
recteur se 
dit ouvert 

au dialogue
La fièvre de la contestation à 
Bambey a contaminé Dakar et 
maintenant Saint-Louis. Les 
étudiants se disent déterminés 
à « chasser » les policiers qui 
ont foulé du pied les franchises 
universitaires à Bambey. Ainsi, 
à la suite des pensionnaires de 
l’UCAD, ceux de l’UGB ont très 
tôt ce matin envahi les rues et 
bloqué la Route nationale 2. 
Selon le président de la coordi-
nation des étudiants de 
Saint-Louis, les étudiants ont 
fait la grève pour manifester 
leur colère contre la présence 
des policiers dans le temple du 
savoir de leurs camarades.

Koldanews

Université en 
ébullition : 

Les étudiants 
demandent le 

retrait des 
FDS
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Le secrétaire général du ministère 
de l’Enseignement supérieur, de 
la recherche scientifique et de 
l’innovation (MESRI), Pr Mahama-
dou Sawadogo, et ses proches 
collaborateurs ont animé une 
conférence de presse, ce vendre-
di 10 décembre 2021, pour donner 
leur lecture de la grève des 
étudiants. Pour « barrer la voie » 
aux étudiants qui s’inscrivent juste 
pour le FONER (Fonds national 
pour l’éducation et la recherche), 
désormais, il faut avoir une 
moyenne de 8/20 au lieu de 5/20. 

Le Faso

Burkina : 
Les nou-

velles 
conditions 
d’accès au 

FONER La catastrophe que craignaient 
certaines universités américaines 
ou britanniques ne s’est pas 
produite : la crise sanitaire n’a pas 
fait fuir les étudiants chinois. Pour-
tant divers signaux laissent penser 
que leur nombre pourrait baisser 
dans les années à venir sur les 
campus occidentaux, analyse The 
Economist. En 2019, 700 000 
Chinois avaient choisi d’étudier à 
l’étranger – soit trois fois plus qu’en 
2009 – et plus de la moitié d’entre 
eux (370 000 au total) étaient 
inscrits dans les universités améri-
caines, où ils représentaient environ 
un tiers des étudiants étrangers. 

Courrier International 

Etudes à 
l’étranger : 
Les jeunes 

Chinois 
moins séduits 

qu’avant 

La Chambre de commerce et 
d'industrie du Bénin (CCIB) a 
lancé un programme de forma-
tion en langue chinoise destiné 
aux chefs d’entreprise du pays. 
La formation accessible via son 
centre linguistique est mise en 
œuvre par l'Institut Confucius 
de l'Université d'Abomey-Cala-
vi. Pour les partenaires, maîtri-
ser la langue et la culture 
chinoises permettrait aux opé-
rateurs économiques béninois 
de nouer facilement des parte-
nariats d’affaires avec leurs 
homologues chinois.

Agence Ecofin

Bénin : La 
Chambre de com-

merce propose 
des formations 

de langue 
chinoise aux 

chefs d’entre-
prise
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